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sans raison, Marie-Anne passa 
de la plus vive admiration à la 
plus extrême défiance. 
tBh ! s’écria-t-elle, le marquis 

de Sairmense serait un héros, 
s’il était sincère !....

Or, elle ne voulait pas qu’il 
fût un héros.
■ Déjà elle en était à s’en vou­
loir comme d’une vilaine action, 
d'avoir pu, d’avoir osé comparer 
Maurice d’Escorval et le marquis 
de Sairmense.

Le résultat de ses soupçons fut 
qu'elle hésita cinq jours à se ren­
dre à l’endroit ou d’ordinaire 
l’attendait le père Poignot

Elle n’y trouva pas l’honnête 
fermier, mais l’abbé Midon, fort 
inquiet de son absence.

Vêtait la nuit, mais Marie-An­
ne, heureusement, savait la lettre 
de Martial par cœur.

L’abbé la lui fit réciter à deux 
reprises, très-lentement la secon­
de fois, et quand elle eut termi­
né :

MONSIEUR LECOQ LIVRES! LIVRES!! LIVRES!!! court délai. Bibliothèques "fournies au 
complet. Vente en gros de livres reliés et 
de papeterie à des prix extrêmement bas 
Paiement par traite de banque ou mandat- 
poste à ordre.

société) qui a acquis mne grande expé­
rience dans les différent» besoins des 
dames et des messieurs à l‘étranger et
dans les colonies, agit comme agent géné­
ral, et exécute avec économie et célérité 
les commissions qu'on lui confie, pour 
toute demande petite ou grande venant de 
l’Europe. Des correspondant» dans toutes 
les parties.

Manufactures et patentes, aussi entre­
prises financières et commerciales placées 
sur le marché anglais. Honoraire» payés 
d’avance £25 sterling. Parentés recher­
chées.

Epargnez *du 'tomf s, des peines et de» 
dépenses, en communiquant avec M. Py», 
154 rue West Regent, Glasgow,

Une remise sera dans tous les eas ac­
compagnée d’instructions.

MOULURES POUR ENCADREMENT
D'IMAGES, MIROIRS, Pour Avocats, Docteurs, Membres 

du Clergé, Marchands, Ecole» 
et Collèges.

(Glaoes de fabrique allemande et anglaise)
Tableaux à l’huile anglais, français 

et allemands,
Avsit, toutes sortes de Peintures, Ca 

dres en pluche, et de canevas 
pour tableaux

i MABCHANDNES SORT V1NDVK8 
PAYABLE TANT LA SEMAINE 

OU LE MOIS
IMAGES ENCADREES AU PRIX DBS 

MANUFACTURES

Venez me faire une visite,
■s éparfoerei bu 
luàai^ar «eut.
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l Suit ft

J. MOSCBIPT, PÏE el Ole-,C’est fini, murrmura l’infortu­
née, mon frère est perdu. Rien 
ne l’arrêter plus maintenant.

Une crainte vague et cepen­
dant terrifiante, inexplicable et 
qui avait l’horreur de la réalité, 
éreignait son cœur jusqu’au 
spasme.

Elle se sentait comme entraî­
née dans un tourbillon de pas­
sions, de haines, de vengeance et 
de crimes, et une voix lui disait 
qu’elle y serait misérablement 
brisée.

Le cercle fatal du malheur qui 
l'entourait allait se rétrécissant 
autour d’elle de jour en jour.. 
t;Mais d’autres soucis devaient 
la distraire de ces pressentiments 
funèbres.

Un soir, pendant qu’elle dres­
sait sa petite table dans la pre­
mière pièce de la Borderie, elle 
entendit à la porte, qui était 
fermée au verrou, comme le 
bruissement d’une feuille d- 
papier qu on froisse.

Elle regarda. On venait de 
glisser une lettre sous la porte.

Bravement, sans hésiter, elle 
courut ouvrir., personne !

Il faisait nnit, elle ne distin­
gua rien dans les ténèbres, elle 
prêta l’oreille, pas 'un bruit ne 
troubla le silence.

Tonte agitée d’un tremble­
ment nerveux, elle ramassa la 
lettre, s’approcha de la lumière 
et regarda l’adresse :

Le marquis de Sairmense ! bal­
butia-t-elle, stupéfiée.

Elle venait de reconnaître l'é­
criture de Martial.

Ainsi il lui écrivait, il osait 
lui écrire !..

Le premier mouvement de 
Marie-Anne fnt de brûler cette 
lettre, et déjà elle l’approchait 
de la flamme, quand le souvenir 
de ses amis cachés à la ferme du 
père Poignot l’arrêta.

Pour eux, pensa-t-elle, il faut 
que je lise..

Elle brisa le cachet aux armes 
de Sairmense et Int :

“ Ma chère Marie-An ne,
“ Peut-être avez-vous deviné 

l’homme qui a su imprimer aux 
événements une direction tonte 
nouvelle et certainement surpre­
nante.

“ Peut-être avez-vous compris 
les inspirations qui le guident.

S’il en est ainsi, je suis récom­
pensé de mes efforts, car vous ne 
pouvez plus me refuser votre 
amitié et votre estime...

“ Cependant, mon œuvre de 
réparation n’est pas achevée. J’ai 
tout préparé pour la révision du 
jugement qui a condamné à mort 
le baron d’Escorval, ou pour son 
recours en grâce.

“ Vous devez savoir où se 
cache M. d’Escorval, faites-lui 
connaître mes desseins, sachez 
de lni ce qu'il préfère ou de la 
révision ou de sa grâce pure et 
simple.

“ S’il se décide pour un nou­
veau jugement, j'aurai pour lui 
un sauf-conduit de Sa Majesté.

“ J’attends une réponse pou r

RELIURE, PAPETERIE.
Relieurs Exportateurs, Papetiers, Editeurs

I.ES
T BS soussignés qui assistent aux prii 
l_j pales ventes (le livres et de tableaux, 
et qui achètent des bibliothèques des par­
ticuliers de grand prix en Angleterre et 
sur le continent, peuvent fournir des livres 
à environ 50 pour cent de moins que le 
prix coûtant ordinaire. Tableaux, Livres 
et MSS acheté» sur ordre.

Tous les livres neufs et de seconde main 
et les revues seront livrés dans le plus

154, RUE WEST REGENT, GLASGOW, 

ECOSSE.

BONNE NOUVELLE DU PAYS!
Ottawa, 16 Novembre 1886~3m.

Pour la commodité de •* Kin Beyond 
Sea. J. Moscript, Pye et Cie., (de la susdite

N. B.-xJe vendrai aux marchands les 
moulures, cadres, p intures, miroirs, cane­
vas pour tableaux et toutes les plus récen 
tes nouveautés du com-rerce de peinturer 
aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. A K1Hfill K, 
482 rue Knanex.
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Parles à h Semaine.
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Ce jeune homme, dit le prêtre, 
a les vices et les préjugés de sa 
naissance et de son éducation, 
mais son cœur est noble et géné­
reux.

Et comme Marie-Anne expo­
sait ses soupçons :

Vous vous trompez, mon en­
fant, interrompit-il, le marquis 
est certainement sincère. Ne pas 
profiter de sa générosité, serait 
une faute....à mon avis, du moins. 
Conjiez-moi cettre lettre, nous 
nous consulterons, le baron et 
moi, et demain je vous dirai no­
tre décision....

Marie-Anne s'éloigna, toute 
agitée, et s’indignant de son agi­
tation.

L’abbé, cet homme de tant 
d’expérience, et ai froid, avait été 
ému des procédés de Martial et 
les avait admirés. 11 l’avait loné 
avec une sorte d’enthousiasme, 
et il était allé jusqu’à dire que 
ce jeune marquis de Suirmense, 
comblé déjà de tons les avanta­
ges de la naissance avait un 
génie supérieur...

Elle s'arrêtait complaisam­
ment à ces éloges de l’abbé, 
puis, tout à coup, s’en irritant :

Eh ! que m’inporte !.... répé­
tait-elle, que m’importe 
_ L’abbé Midon l’attendait avec 
une impatience fébrile, quand 
elle le rejoignit, vingt-quatre 
heures plus tard.

M. d’Escorval est entièrement 
de mon avis, lui dit-il, nous de­
vons nous abandonner au mar­
quis de Sairmense. Seulement, 
le baron, qui est innocent, ne 
peut pas, ne veut pas accepter 
la grâce. Il demande la révision 
de l’inique jugement qui l’a 
damné.

Encore qu’elle dût pressentir 
cette détermination, Marie-An­
ne parut stupéfiée.

Cependant, la cause de sa ré­
pugnance n’était pas celle que 
croyait l’abbé Midon. Sa réputa­
tion !...hélas ! elle la savait ù ja­
mais perdue. Non, ce n’était pas 
cela !....

Quinze jours plus tôt, elle ne 
se fût pas seulement inquiétée 
de cette entrevue. Alors elle ne 
haïssait plus Martial, il est vrai, 
mais il lui était absolument in­
différent, tandis que mainte­
nant....

Peut-être, en choisissant pour 
le rencontrer le carrefour de la 
Croix-d’Arcy, peut-être espérait- 
elle que cet endroit, qui lni rap­
pelait tant de cruels souvenirs 
lui rendrait quelque chose de 
ses sentiments d’autrefois....

Valiez visiter leur STOCK do couvertes, 
couvre-pieds, lai is, prelart, Etc., Etc.

10,000deLee effeta aoat livré* Immédiatement.

Ce magasin n’a rien à faire avec les au; 
très établissements de ce genre à Ottawa.
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le Tonique par 

excellence, fortifie les 
épuisée par la maladie 

ou lee excès.

rouleau«îde.i:tapisseries
De tous genre» et de tous 

prias.
#illENttl MASSE

Autorisé ASR
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VIN
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Estomacs délicats, 

augmente l'appétit, 
facilite U digestion.

EPICIER et BOUCHER Aussi, assortiment complet et varié de^ 

Peinture», llulle, Mastic,COIN DBS RUBS

Et tous les articles qui d’ordinaire font 
partie d’un magasin de ce genre.

Tous les ouvrages sont exécutés 
sousla t urveillance môme dv M. Philibert. 

Une visite est sollicitée.

Primrose et Cambridge
Le public trouvera toujours à mon ma- 

des épiceries de premier choix, et àMONTREAL, P. Q.

Fonderies g Cloches
POUR EGLISES.

SEULES OU EH CARILLONS,

mon étal des viandes de première qualité 
et des plus fraîches.

Ordres exécutés avec promptitude.
Effets livrés à domi » 6 PHILIBERT

Médailles d'Or 
Expositions de Paris 

Sydney 
Melbourne

V leaaement eoatre 
l’Aiémie, la CUsrsss, 
le» Fertts lluek.

«AIMIOATIOM i
I‘l. THEBE, 19, r. Jaert, PARIS

Chemin de Fer Canadlea du Pacltlqui
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PEINTRE.

208 RUE DALHOUSIP OTlAWI.AVEC MONTURES EN FER OU EN BOIS, 
A meilleur marché et de meilleure qualité 

que les cloches anglaisas ou américaine».
Fournitures pour intérieur des églises. 

Appareils de chauffage d’après lea mefilt 
systèmes.

Ottawa, 16 Sept. 1886-la.
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Péages des Marchés, 1887
4 48L tisse Ottawa.... 

An. à Montréal.- 

Arr. à Quéoec....
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T\ES SOUMISSIONS pour la location des

K
1687, endossées “Soumissions pour péages 
des marchés,” seron' reçues par le greffier 
de la Cité jusqu’à VENDREDI, le 17e jour 
de Décembre 1886, jusqu’à quatre heures p m. 
"Aucune soumission ne sera reçue si elle 
n’est faite sur formule fournie par l’Inspec­
teur des March s, de qui l’on peut en outre 
obtenir tontes informations relativement au 
contrat.

Unaque soumission devra être pour une 
somme ronde pnyable comptant et un dépôt 
de dix percent surtout le montant offert 
devra raccompagner. Auonn chèque ne 
sera considéié être un dépôt s’il n’est pas 
fait payable à l’ordre du Trésorier de la 
Cité et accepté par une banque faisant 
affaires en la Cité d’Ottawa. Le dépôt en 
question sera forfait en faveur de la Corpo­
ration si la ou les parties qui l’auront fait et 
dont la soumission aura été acceptée refu­
sent ou négligent de signer le contrat après 
en avoir été requis.
||Le déjôt accom 
acceptée restera e 
poration et sera po 
montant du contrat.

Le montant total de la soumission devra 
être payé dans un intervalle de trois jours 
après avis au soumissionnaire que son offre 
a été accepté.

Chaque soumission devra être signée par 
deux personnes responsables se portant cau­
tions que le contrat sera duement exécuté.

Oa ne s'engage à accepter ni la plus haute 
ai atcunc des soumissions.

Par ordr

8 20

2 20Route de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, e» Route directe entre l'Ouest 
et tous les points du bas du St-Laurent et 
le la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile du 
Prince Edouard, le Cap-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants chars-palais 
gréés de buffet et chars-dortoirs font 
partie de chaque train-express.

lies passagers qui s’en voat en Anglo 
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en partant 
de Toronto Mercredi par le train de 8.30 
du matin.

Les expéditeurs de grains et de mar 
ohandises trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités désirables pour 
rembarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience a dé­
mon tri) que 1’Intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le service entre Hali 
tax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret et ae passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

B. KING, Agent de billets,
No. 27, rue Sparks, Ottawa.

k 'S5' 30p.m. p.m. 
10 00 10 00

baisse Montréal. 9 00
p.m. a.m. 

Arrive à Ottawa[l2 23 11 35

Laisse Québec—<*>

800V”l5 00

it
p.m. p.m. 
10 16 11 36 Alimentation ^Rationnelle

MÈRES - ENFANTS NOURRICES - C6NTALESCENTS 
Pu l’iuge M li Thouplt atine Failure* 

PARIS, 6, Avenue Victoria. 6, P 
Dbpôtt dans touUt lai donnât Pharmtclei

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

antre Ottawa et Montrée..

Connections à Québec pou- Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le caemin de 

Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trains

PARFUMERIE DU MORDE ÉLÉQAHT

DELETTREZ
64, 66, Rue Richer, 64, 66chemins de fer pour Portland, Boston, 

tous les points de la Nouvelle-Angle- CREATION PARIS NOUVELLEcon- terre.
HOf- RIVALE8AN8
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SUAVITÉ

BRANCHE D’AYLMER:
e quite Hull pour Ay mtr à 

m., 1.24 p.m., 5 20 p m., 10.10 .m. 
Arrive d’Aylmer à 8.20 a.m., 11.08 a.m., 

4.06 p.m., et 8.20 p.m.
1ECTI0N St LAURENT BT OTTAWA
Laisse Ottawa 
Gare Union)...... 7 00 a.m.

Arr. à Prescott--. 9 45 a.m.
Laisse Prescott.... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa...-10 00 a.m.

npagnant uae soumission 
n la possession de la Oor- 

rté en déduction sur le
Les trains 

9.09 a.

2 00 p.m 
4 05 p.m. 
2 05 p.m* 
4 10 p.m-

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

concentration

CRÈME 0SMHEDIA wrcj>. . LETT,
Greffier de la Cité.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Kuasln, rue York, 
Toronto.

B AVON, EXTRAIT FuüFT* 
EA U de TOILETTE 

POUDRE DE RIZ IP
COSMÉTIQ UE, BRILLANTINE 
HUILE,POMMADE, VINAIGRE

Ottawa, 14 Déc. 1886.La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.35 pm 

u u Ait. à Toronto à 9.50 pœ 
M du soir quifte Ottawa à 11.45 pm 
" “ Arr. à Toronto à 8.30 am
*• du jour (mille Toronto à 8 30 an 
« “ Arr. à Ottawa à 5.00 pu
« du soir quitte Toronto à 8.00 po 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.38 an*

Chars palais élégants sur les trains du 
u jour. Chars dortoirs somptueux sur let 

trains du soir.
Connections à Smith’s Falls

NOUVEAU MAGASIN
DK

PEINTURE et TAPISSERIES

o. pothnobr,
Surintendant généré 1

Bureau lu chemin de fer,
Monctoo, N. B., 'or De» , 1886. *a La Parfumerie 0SMHEDIÀ assure à

SB* f IDÈLBS pLIBKT»
^^iUriull^tuatni^rt^ttanansJgidj^agir.

BERNARD SIMARD
BOUC BER

80,000 Kouleanx de Tapi», 
eerle* desderniere goûts viennent d'être 
reçus par le soussigné. Ces Tepiaseries, 
nouvellement importées, sont toutes de 
nouveaux desseins, et se vendent à de» 
prix très modérés.
Pelntnre*. Halle», Ploeeanx, 

Blanchleeolp», Terni», etc.
ASSORTIMENT COMPLET.

___Peintures délayées, prêtes à poser,
de toutes les couleurs.

“Martialde saibmedse. ”

Marie-Anne eut comme nn 
éblouissement.

C’était la seconde fois que 
Martial l’étonnait par la gran­
deur de sa passion.

Voilà donc de quoi étaient ca­
pable deux hommes qui l’a­
vaient aimée et qu’elle avait 
repoussés !

L’un, [Chanlouineau, après 
être mort pour elle, la protégeait 
encore....

L’autre, le marquis de Sair­
mense, lui sacrifiait les convicti­
ons de sa vie et les préjugés de 
sa race, et jouait, pour el 
une magnifique imprudence, la 
fortune politique de sa maison..

Et cependant, celui qu’elle 
avait choisi, l’élu de son âme, le 
père de son enfant, Maurice d’Es­
corval, depuis cinq mois qu’il l’a­
vait quittée, n’avait pas donné 
signe de vie.

Mais toutes 
fuses s’effacèrent devant nn 
doute terrible qui lui vint :

Sj la lettre de Martial cachait 
un piège !

DÉtPJTS DAM» TOOTS* LES PRINCIPALIS PHARMACIE*.

i’ Etaux Nos 1 et 2. Marché des produits 
et viandes, et No 1 marché Ouest M, RAPHAEL DE VASSON■■ pont

Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 

M. SIMARD «merci, m nombre ueea pra lnd Bllck Biyer 8“ nombreuses coc 
tiques et le public de Hall de l’encourage noctions pour le sud et 1 est. 
ment libéral qu’il a reçu jusqu’à présent et Ligne directe pour Chicago et tous les 
le sollicite de nouveau. point» à l'ouest, sud-ouest et nord-ouest.

M. SIMARD a tonionrs en mains nn assor- Pour les billets, le prix du passage, les 
timent complet de VIANDES FRAICHES, | sièges dans le char-salon, la table de 
SALEES et FUMEES, toujours de première départ les trains pour le haut de l’Ottawa 
qualité. et toutes lee autres stations locales et au-

sSMsSr5"*pPra‘*une visite est sollicitée. ^ ^ R|jE NPAKK.N
D. McNICOLL 

Agent général des passagers 
J. E. PARKER,

Lioenoi* en Droitnm
Rue du Cherche-MIdl, ««'■, « PARIS

SE CHARGE DE SUIVRE TOUTES NÉGOCIATIONS 
Prêt» - laceittioQi — murin dt rond. 

Achat de Créances et Recouvrements à forfait 
Aimiiiitmioi ds Fortunes — 6éranees dsPropriété* 

TANT EN FRANCE QU'EN ALGÉRIE 
Pour références s'adresser à VA dministration 

du Journal.

Tont en suivant le chemin qui 
conduisait an rendez-vous, elle 
ee disait que sans doute Martial 
la blesserait par ce ton de galan­
terie légère qui lni était 
el, et elle s’en réjouissait 

En cela elle se trompait. 
Martial était extrêmement 

ému, elle le remarqua, si trou­
blée qu’elle fnt elle-même, mais 
il ne lui adressa pas une parole 
qui n’eût trait à l’affaire dn ba-

No. 108 Rue Rideau,
Vis-à-vis le magaein de T. Birkett.habitu

J.-Bte. DUFORD.
16 avril 1886—3m

I >1DT *• ■* MHAIt OUBLIE*
il BUl e» d'apprendre an Livre 
qnelconqni «e aae «eele lecture, per 
M. LolsETTE, «le Ladre, apprécié, 
jugé, remplace. I «’r.n. «e bmDrw-poete. 
B'ad àl Titré C-riffVAUTY, aadra anieA 
il* mUiulm, iLairde tH«***|r<a*i) hiace.

Tapis, Tams, EtcBERNARD SIMARD,
BOUCHER

Agei t de Billet.
W. WHYTE

Surtnien dant-génér*
g Phovincb pb Québec 

District d'Ottawa MAISON BE TAPIS!e avec
COUR SUPERIEUR T W. C v anhornb,ron. Ni. 136. D'OITAWA.

Ayant le plu* grand assortiment, lee meü- 
ler>va«nere, et lapine bas prix en

Seulement, quand elle eut te 
miné, lorsqu’il eut souscrit 
toutes les conditions :

Nous sommes amis, n’est-ce 
pas ? demanda-t-il tristement.

D’une voix expirante elle ré­
pondit :

Oui.
Et ce fut tont. Il remonta

Dame Collide Brezeau du Town­
ship de Misham/dans le District d'Ottawa 
épo i se d’Alfred : Meunier, cultivateur du 
môme lieu, dûment autorisée à ester en

£™b"ASTHME
POUDRE CLE R Y— h «a artrot
M. t. U. Uactcr a cet médecines en 

dépôt à sa pharmacie, 517 ru« Sussex.

r C. STKATTON
l'épie, Prelarts, Rideau,Marchand à’Epiceries

EN GROS ET EN DETAIL
COIN DBS RUES

Dalhouaie et St Patrick
OTTAWA

M. O. Stratton désire informer lee épiciers 
qu’il leur rendra dea épiceries de premier 
choix à des prix extrêmement bas et livrées 
à domicile.

Demanderesse.
vs Cernlche», Pâle», Garelture» 

et Meuble» «le toute eerie.Le dit Alfred Meunier, cultivateur du 
môme lieu S à Uces pensées con- Défendeur.
Une action en séparation de corps et de 
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